
Des incidents mineurs à l’enrôlement pour les élections de 2015 au Burundi

  PANA, 24 novembre 2014   Bujumbura,  Burundi - Le porte-parole de la Commission Ã©lectorale nationale indÃ©pendante
(CENI),  ProspÃ¨re Ntahorwamiye, a fait le point Ã  la mi-journÃ©e de lundi, du "trÃ¨s bon  dÃ©but" des opÃ©rations
dâ€™enrÃ´lement des citoyens en Ã¢ge de voter aux Ã©lections  gÃ©nÃ©rales de 2015, hormis quelques anecdotes mineures.  M.
Ntahorwmiye  a saluÃ© plutÃ´t la "vigilance citoyenne" qui a permis Ã  la CENI dâ€™Ãªtre au courant  de quelques entorses Ã  la
loi Ã©lectorale, comme le fait de se faire dÃ©lÃ©guer Ã   lâ€™enrÃ´lement. 
 La vigilance  citoyenne est surtout remarquable du cÃ´tÃ© des organisations de la sociÃ©tÃ© civile  et des organisations des
professionnels des mÃ©dias qui semblent avoir mis le  paquet pour suivre de prÃ¨s le dÃ©roulement des opÃ©rations
dâ€™inscription sur les  listes Ã©lectorales.  Une quinzaine  de radios ont momentanÃ©ment mis en veilleuse leurs lignes
Ã©ditoriales pour se  concentrer surtout ensemble sur le suivi du dÃ©roulement des opÃ©rations  dâ€™inscription sur les listes
Ã©lectorales, grÃ¢ce Ã  un vaste rÃ©seau de reporters  qui vont se relayer de 7 heures 30 minutes du matin (5 h 30 GMT) Ã 
20 heures (18  h GMT) du soir aux quatre coins du pays.  Lors de la  premiÃ¨re demi-journÃ©e, les reporters ont signalÃ© la
difficultÃ© de passer dâ€™un  bureau dâ€™inscription Ã  un autre, sans lâ€™accrÃ©ditation par la CENI.  Sâ€™agissant de  lâ€™affluence des
citoyens Ã  la mi-journÃ©e, pratiquement tous les reporters ont  fait Ã©tat des dÃ©buts timides, surtout dans les villages oÃ¹ le
lundi coÃ¯ncide  gÃ©nÃ©ralement avec le jour de marchÃ©.  Tous les  commentateurs ont cependant convergÃ© sur le fait que
les opÃ©rations devraient  monter sans doute en puissance au fur et Ã  mesure que lâ€™on sâ€™approchera de la  fin des deux
semaines rÃ©glementaires dâ€™enrÃ´lement.  Sâ€™agissant  toujours des anecdotes du jour qui ont Ã©tÃ© rapportÃ©es par les mÃ©dias,
un citoyen  zÃ©lÃ© a Ã©tÃ© vu dans un des bureaux dâ€™inscription en train de dresser une liste  parallÃ¨le de citoyens qui Ã©taient
venus pour se faire enregistrer, Ã  en croire  un correspondant de presse dans le Nord du Burundi.  Les mÃ©dias  nâ€™ont, par
contre, pas signalÃ©, pour le moment, de mineurs ou dâ€™Ã©trangers qui  seraient venus se faire indÃ»ment enrÃ´ler,
contrairement aux apprÃ©hensions dâ€™une  certaine opinion sur la distribution Â«anarchiqueÂ» de la carte nationale 
dâ€™identitÃ©.  Des registres  dâ€™inscription Â«mal remplisÂ» ont Ã©tÃ© signalÃ©s par les mÃ©dias Ã  Bujumbura, la  capitale du
Burundi.  Des  organisations de la sociÃ©tÃ© civile qui suivent de prÃ¨s le processus Ã©lectoral,  pour leur part, ont mis en
cause de jeunes militants de partis politiques qui  tentaient dâ€™intimider les citoyens sur la route des bureaux dâ€™inscription
pour  des raisons qui restent Ã  vÃ©rifier.  Du cÃ´tÃ© des  partis politiques, aussi bien de la mouvance prÃ©sidentielle que de
lâ€™opposition,  lâ€™opÃ©ration dâ€™enrÃ´lement a Ã©tÃ© comme un premier test Ã  ne pas rater, y compris  pour ceux qui appelaient la
veille encore au report des inscriptions au rÃ´le  dâ€™Ã©lecteurs.  Le prÃ©sident du  Conseil national pour la dÃ©fense de la
dÃ©mocratie/Forces de dÃ©fense de la  dÃ©mocratie (CNDD-FDD), Pascal Nyabenda est allÃ© de bonne heure, se faire 
inscrire dans sa province natale de Bubanza, au Nord-ouest du pays.  "Jâ€™ai le  rÃ©cÃ©pissÃ© dâ€™inscription en poche et je suis
trÃ¨s content de la faÃ§on dont se  dÃ©roulent jusque-lÃ  les inscriptions", a-t-il confiÃ© aux reporters, exprimant  plutÃ´t des
soucis pour ses Ã©lecteurs de demain qui se font enrÃ´ler, tantÃ´t sous  la pluie, tantÃ´t sous un soleil accablant.  Une
dizaine de  partis de lâ€™opposition avait demandÃ©, la veille, le report de deux semaines des  opÃ©rations dâ€™enrÃ´lement pour
mieux se prÃ©parer Ã  cette opÃ©ration.  Lâ€™opposition  avait aussi Ã©voquÃ© le manque de sÃ©curitÃ© pour demander le reporter
des  opÃ©rations dâ€™enrÃ´lement.  A ce sujet, les  reporters ont signalÃ© au moins un policier par bureau dâ€™inscription oÃ¹ ils 
avaient pu se rendre jusquâ€™Ã  la mi-journÃ©e de lundi.  Lâ€™armÃ©e a aussi  commencÃ© Ã  faire des mouvements vers les centres
et bureaux de vote qui servent  Ã©galement aux opÃ©rations dâ€™enrÃ´lement, toujours dans le but de sÃ©curiser les  Ã©lecteurs,
avait dit, derniÃ¨rement, le porte-parole des forces de dÃ©fense  nationale et des anciens combattants, le colonel Gaspard
Baratuza.  Lâ€™autre Ã©lÃ©ment  qui incite Ã  lâ€™optimisme est que les principaux partis politiques de  lâ€™opposition continuaient,
lundi, Ã  dire quâ€™ils allaient participer aux  prochaines Ã©lections gÃ©nÃ©rales de 2015, "quoi quâ€™il arrive".  Les mÃªmes  partis
restent aujourdâ€™hui encore amers pour avoir crÃ©Ã©, par leur boycott  "irrÃ©flÃ©chi", de lâ€™avis des analystes politiques Ã 
Bujumbura, des prÃ©cÃ©dentes  Ã©lections gÃ©nÃ©rales de 2010, des conditions idÃ©ales de se faire battre Ã  plate  couture par le
Conseil national pour la dÃ©fense de la dÃ©mocratie/Forces de  dÃ©fense de la dÃ©mocratie (CNDD-FDD).  Un goÃ»t de 
revanche plane ainsi et relance lâ€™intÃ©rÃªt pour les prochaines Ã©lections entre  des acteurs politiques qui se triaient de
"mauvais perdants" et de "mauvais  gagnants" dâ€™hier, selon que lâ€™on est de la mouvance prÃ©sidentielle ou alors de 
lâ€™opposition.  Â  

Burundi - ARIB.INFO Website

http://www.arib.info Propulsé par Joomla! Généré: 7 May, 2024, 22:38


